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Résumé 
En Afrique subsaharienne, particulièrement au Mali, l’Homme, se sert des ressources naturelles comme support principal de sa 

vie. Selon les modes opératoires, les actions entreprises par les hommes ont provoqué des déséquilibres importants aux 

écosystèmes. Entre 1980 et 2019, des études de cas ont montré que l’utilisation durable des ressources forestières est l’un des 

leviers à actionner pour sortir de ce cercle vicieux. Cette démarche vertueuse n’est passible que si les acteurs du territoire prennent 

conscience de la situation. Pour mener à bien cette étude, la pratique de l’ethnographe a été utilisée. Elle a permis de construire 

des corpus audios à l’issue de 85 entretiens. En effet, parmi les méthodes de traitement léxicométrique, l’analyse des similitudes 

statiques et dynamiques a été privilégié pour caractériser la perception des acteurs locaux sur la dégradation des écosystèmes. 

D’une part, les résultats mettent en évidence que la dégradation des ressources naturelles est liée aux pressions anthropiques. 

D’autre part, elle est associée aux changements climatiques et à une volonté divine. Parmi les aspects néfastes auxquels les deux 

régions font face présentement, l’érosion des écosystèmes forestiers et les terres arables, est la plus prégnante. Enfin, nous 

proposons de mobiliser la sensibilisation et l’animation sur la valeur intrinsèque des écosystèmes pour aider la population locale 

à prendre conscience des menaces qui pèsent sur leur environnement. 
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Abstract   
In sub-Saharan Africa, particularly in Mali, man uses natural resources as the main support for his life. According to the operating 

methods, the actions undertaken by men have caused significant imbalances in the ecosystems. Between 1980 and 2019, case 

studies have shown that the sustainable use of forest resources is one of the levers to be used to break this vicious circle. This 

virtuous approach is only possible if the actors of the territory become aware of the situation. To carry out this study, the practice 

of the ethnographer was used. It allowed us to build audio corpora after 85 interviews. Indeed, among the lexicometric processing 

methods, we favored the analysis of static and dynamic similarities to characterize the perception of local actors on the 

degradation of ecosystems. On the one hand, the results show that the degradation of natural resources is linked to anthropogenic 

pressures. On the other hand, it is associated with climate change and a divine will. Among the negative aspects that the two 

regions are currently facing, the erosion of forest ecosystems and arable land is the most significant. Finally, we propose to 

mobilize awareness and animation on the intrinsic value of ecosystems to help the local population to become aware of the threats 

to their environment. 
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1.   Introduction 

En géographie, pour aborder la relation entre l’homme et sa nature, l’une des approches privilégiées est 

l’analyse de la perception et/ou la représentation des individus, des acteurs ou des groupements concernés 

(Hadeid, 2008 ; Robert, 2018). Aujourd’hui, il existe de multiples formes pour décrire la perception de 

l’espace. D’une part, la perception est définie comme étant la manière dont les individus perçoivent les 

choses réelles physiques et biologiques dans le temps et dans l’espace (Bédard, 2016 ; Miquel, P., 2004). 

D’autre part, percevoir l’espace suppose la saisie, le traitement et la représentation de données spatiales 

issues de différentes sources (Barrière et al, 2013). Pour d’autres, la perception de l’espace est de l’ordre 

de la conscience ou de l’inconscience d’un individu, d’un groupe ou d’une communauté (Buizard, 2013). 

Le modèle de perception est souvent présenté comme une frise psychique initiée par la perception que le 

sujet ou l’individu a de son environnement et qui, à son terme, produit la conscience (Buizard, 2013). 

Dans cette résonance, la perception de l’individu s’enrichit progressivement sur des objets à caractères 

spatiaux ou les choses se rapportant du milieu. Ainsi, le sujet ou l’individu, l’information qui lui parvient 

en un enregistrement ou une trace nouvelle lui permet une forme de reconnaissance mentale de l’instant 

vécu jusqu’à la capacité finale d’une remémoration consciente de celui-ci (Levitte, 2010). Dans ce 

processus, l’individu, à travers la manière ou la façon dont il perçoit l’information peut créer de différence 

dans sa perception. Cette perception repose essentiellement sur les modes d’acquisition ou d’accueil du 

perceptible sur le réel observable. Au regard de ces caractéristiques, posons-nous les questions suivantes 

à savoir : l’espace est-il perceptible ? De quoi recouvre véritablement la perception de l’espace ?  

La perception des individus peut être cohérente ou incohérente voire contradictoire. Pour comprendre cet 

état d’esprit des individus sur le terrain, la question suivante a été posée aux enquêtés : Avez-vous 

conscience de la dégradation de votre environnement, particulièrement la couverture végétale ? La 

réponse de l’individu à cette question peut être simple comme oui ou non. Elle peut être aussi complexe 

ou confuse selon sa perception et sa compréhension des choses. Dans ces caractéristiques, la perception 

est la manière par laquelle l’individu fait preuve de distinguer, de discerner, d’identifier et de connaitre 

les phénomènes, les objets ou les choses (Bédard, 2016 ; Levitte, 2010).  Habituellement, l’observation 

puis la description des faits spatiaux par la perception selon l’expérience vécue des-uns et des-autres, 

repose sur les sens (le sentir, le toucher, le gouter, le voir ou l’entendre). Prenons l’exemple sur la 

perception haptique ou la perception à partir du voir et le toucher par la main et le sentir comme détaillé 

dans l’article de Buizard, d’une part l’individu, selon l’information perçue devient préconscient, puis 

ensuite se retrouve piéger dans le langage (Buizard, 2013). D’autre part, selon la trace ou l’indice constaté 

et observé dans le temps, l’individu se remémore ou se souvient du réel physique vraisemblablement vrai 

(Miquel, 2004). Ceci peut rappeler à l’ordre de conscience, les faits ponctuels et géolocalisables sur 

l’espace.    

L’objectif de cet article vise à analyser la perception de la dégradation des ressources naturelles par la 

population locale dans les régions de Ségou et de Mopti. Les analyses s’inscrivent dans 

l’approfondissement des résultats issu d’une enquête menée entre 2016 et 2019. Il s’agit d’analyser les 

éléments dans les discours à caractère expressif, énonciatif, substantif, narratif, argumentatif et 
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émotionnel en rapport avec l’espace. Par extension, d’autres éléments ont été abordé dans les corpus qui 

caractérisent le ressenti des enquêtés sur l’état actuel de la zone d’étude. Ce ressenti est défini comme 

étant l’expression sensationnelle ou émotionnelle des-uns ou des-autres qu’elle soit positive ou négative 

sur les espaces. Ce ressenti de l’espace vécu est également qualifié comme étant le rapport affectif des 

acteurs à l’espace (Martouzet, 2007). Dans cette logique, le rapport affectif à l’espace est de l’ordre de 

l’intime. Il est unique dans le sens où, il fait ressortir les caractéristiques suivantes : expérience, 

connaissance, préférence, sensibilité et capacité d’émotion. Ce sont ces éléments qui intéressent le plus 

dans cet article. Car, ils apprennent que chaque individu a un rapport spécifique à l’espace, à tel espace, 

à tel lieu, à telle ville ou à la ville en général (Martouzet, 2007 ; Audas et Martouzet, 2009). Chaque 

individu a une façon ou une capacité à décrire le perceptible du réel physique et biologique de l’espace 

(Roussel, 1994). Dans l’argumentaire, l’individu se laisse aller pour interpréter les phénomènes tels qu’ils 

se sont survenus étape par étape selon ses expériences dans le temps (Miquel, 2004). Il dépasse le cadre 

de discours organisé autour d’une question normative, puis il exprime autre chose (par exemple ses 

ressentis et voire même des propositions d’actions) que le cadre habituellement construit au départ. 

 Dans la zone d’étude, les enquêtés ont des pratiques différentes (agricoles, agropastorales, exploitations 

des forêts etc.). Il est évident que les personnes interviewées ont des perceptions et des ressentis bien 

distincts sur la dégradation de ressources naturelles, notamment le couvert végétal de la zone étudiée.  

Cependant, dans la retranscription des corpus audio, des mots comme par exemple « sentiment, 

regrettant, touchant, inquiétant, survie, peur, dépendre, espoir etc. » ont été identifiés. Dans la littérature 

courante, ces mots décrivent la perception et le ressenti des enquêtés. Ainsi, il était important d’exploiter 

toute la potentialité du corpus textuel à travers des méthodes d’analyse lexico métrique approfondie. 

2. Méthodologie 

2.1 Zone d’étude   

La zone d’étude se situe au centre du Mali longeant vers la partie septentrionale et se limite à la partie 

quasiment désertique du pays (Figure 1). Le premier site concerne la quatrième région administrative du 

Mali (Ségou) qui s’étend sur une superficie estimée à 64 821 km2. Le deuxième site concerne la 

cinquième région administrative du Mali (Mopti) qui s’étend sur une superficie de 79 017 km2.  Le site 

de Mopti, du fait de sa situation géographique, est constitué de plusieurs zones différentes. D’une part, 

le delta central du fleuve Niger forme un cordon tout autour de la ville de Mopti. D’autre part, vers la 

partie sud-est, il y a la falaise de Bandiagara et la plaine de Bankass qui longent la frontière Mali-Burkina 

Faso.  

2.2 Données utilisées  

Les données utilisées dans cet article sont issues de l’observation empirique menée entre 2016 et 2019. 

À travers la pratique de l’ethnographe, des corpus audios ont été construits à l’issue de 85 entretiens en 

individuel et 13 entretiens en groupe (composé de 5 à 20 personnes). Après la retranscription des corpus, 

au total 250 intervenants ont été déchiffrés. Parmi ces intervenants, certains ont accepté qu’on enregistre 

la conversation ; d’autres ont catégoriquement refusé et ont préféré rester dans l’anonymat. De plus, 60 

personnes ont laissé le choix qu’on assiste ou de participer à leurs activités sur le terrain.  



Pléa, 2023.  

Revue Hommes – Peuplements - Environnements, Numéro 7 - Juin 2023, ISSN 1987-1090  

21 
 

2.3 Méthode  

Plusieurs méthodes de traitements statistiques et lexico métriques par des logiciels de source libre ont été 

mobilisées. Tout d’abord, les 45 corpus audios ont été retranscrits dans le logiciel Sonal en fichier textuel. 

Ensuite, les corpus textuels ont été importés sur les logiciels IRamuteq « http://www.iramuteq.org/ », 

Tropes « https://www.tropes.fr/ » et Sphinx pour effectuer des analyses lexico métriques et statistiques. 

En effet, parmi les différentes méthodes de traitement léxicométrique, il a été privilégié l’analyse des 

similitudes statiques et dynamiques. C’est une technique descriptive souvent appliquée en sciences 

sociales pour définir ou identifier des indices au moyen de la structuration d’un champ d’indicateur dans 

les corpus textuels (Howard Becker, 2002 ; Morange et al, 2016). Elle permet de reconnaitre quelles sont 

les relations les plus intéressantes entre ces indicateurs et elle produit ainsi une organisation de 

l’ensemble de ceux-ci à partir de laquelle peut s’exercer la réflexion théorique (Degenne et al. 1973) 

 
Figure 1 : Carte de location de la zone d’étude 

3. Résultats et discussions  

Sur le terrain, pour appréhender la perception des acteurs locaux, il était nécessaire de discuter la 

dynamique des pressions anthropiques, les changements climatiques et leurs impacts sur les écosystèmes 

ou leurs services avec les acteurs locaux. Parmi les personnes interrogées 44% sont des agropasteurs, 

35% relèvent uniquement des agriculteurs, 12% sont uniquement des éleveurs. Le reste 9% des enquêtés 
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sont des exploitants du bois mais principalement que des charbonniers (Error! Reference source not 

found.). 

Les agriculteurs enquêtés ici ne font que la pratique agricole non associée à d’autres types d’activités. 

Les agropasteurs pratiquent à la fois l’agriculture et l’élevage à grande dimension.  Les résultats issus 

des traitements lexicometriques ont permis de comprendre les causes de la dégradation de leur 

environnement. Il faut souligner que la population locale, notamment les cibles d’enquêtes (agriculteurs, 

éleveurs, et charbonniers), n’a pas une connaissance approfondie sur la notion des changements 

climatiques. Ainsi le premier constat établi est la difficulté d’identifier le rôle des facteurs climatiques 

dans les changements observés par la population locale. Dans le nuage de mot (Error! Reference source 

not found.), le changement climatique n’apparait même pas dans le discours des enquêtés. Mais ils font 

le constat des changements dans la répartition inégale des précipitations et dans les rendements agricoles. 

  

 
Figure 2 : Répartition des enquêtés 
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Figure 3 : Nuage de mots. (Source : O.PLEA,2019) 

Pour mieux appréhender les perceptions, l’analyse de similitude (ADS) a été appliquée au corpus textuel. 

Les résultats montrent clairement que 47% des enquêtés pensent que la dégradation de leur 

environnement, notamment le couvert végétal, est en grande partie liée aux pressions anthropiques 

(Error! Reference source not found.). Ils remettent en cause les actions entreprises par les hommes 

(agriculteurs, agropasteurs éleveurs et charbonniers) pour satisfaire les besoins vitaux. Ces besoins 

reposent en grande partie sur le déboisement des surfaces végétales pour élargir les champs agricoles, 

sur les prélèvements de bois d’énergie, le bois d’œuvre ou le bois de construction, ainsi que les produits 

fauniques etc. Pour 35%, la dégradation des ressources naturelles est associée à une volonté divine. Cette 

perception des choses relève entièrement des croyances religieuses.  Le 15% des enquêtés ont du mal à 

désigner une ou des causes susceptibles d’expliquer éventuellement la dégradation de leur milieu vital. 

Mais ils font le constat d’une baisse considérable des pluies qui varie selon les saisons.  Le reste, 3% des 

enquêtés sont confus dans leurs réponses au point qu’ils s’interrogent eux-mêmes sur l’état actuel de leur 

environnement. Dans le contenu des discours, ils font le constat d’une baisse de la pluviométrie, la perte 

du couvert végétal, et certains qualifient ces faits comme un changement climatique.   

3.1. Analyse de similitude (ADS) appliquée au corpus perception des individus  

Dans l’application de cette technique statique, le corpus a été depouillé  par l’occurrence des mots de 15 

à 99 (l’effectif des mots cité dans le corpus). Selon le résultat, huit nœuds relient les mots en fonction 
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des similitudes et des ressemblances (

 

Figure 4: Cause de la dégradation des ressources naturelles désignées par la population locale 

Le nœud de la population avec une occurrence de 99 en nombre relie les autres à partir du noyau. Les 

autres nœuds, les plus remarquables reposent sur les besoins (des produits de premiers nécessaires 

comme le bois d’énergie et le bois d’œuvre), les ressources, les pratiques, les techniques, 

l’environnement, les facteurs de la dégradation et sur l’année (période d’observation par la population). 

Aussi, une différence dans les épaisseurs des branches est clairement établi (Error! Not a valid 

bookmark self-reference.). Dans la perception de la dégradation du couvert végétal par les enquêtés, la 

population et ses besoins en ressources naturelles, notamment en bois d’énergie se trouvent au centre des 

enjeux. Malgré tout, comme évoqué plus haut, certains enquêtés, plus des deux tiers des agropasteurs 

avancent que la dégradation des ressources naturelles dépasse le seul cadre des prélèvements humains. 

Ils l’associent à d’autres facteurs comme la volonté divine et les changements climatiques. Seulement les 

agriculteurs font le lien entre les pressions anthropiques et les changements climatiques. Ces détails 

comparés aux résultats reposant sur la méthode statique, le nœud sur l’année (la période d’observation 

par la population) établit le rapport entre les rendements agricoles et les précipitations mais aussi avec le 

couvert végétal (Error! Not a valid bookmark self-reference.). Sur la branche des pratiques et celle des 

besoins, il observable les mots suivants : espace, culture, champs, agricole, forestier, milieu, et des verbes 

comme exploiter et permettre. La branche des besoins met aussi en évidence des mots comme famille, 

prélèvement, nature, moyen, traditionnel, bois d’œuvre et des verbes comme lier, reposer, etc. En 

comparant ce résultat avec les causes désignées par la population locale, la branche des facteurs témoigne 

la pression anthropique et celle exercée par des animaux. Car elle met en évidence des mots comme 

anthropique et animaux. Aussi, la branche des besoins en traversant le noyau central, relie la branche des 
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facteurs et celle de l’environnement. Le résultat de la méthode statique montre une volonté de la 

population locale pour mieux gérer les écosystèmes. Ainsi, la dernière branche sur l’environnement en 

traversant le noyau central (la population) avant de se relier à la branche des besoins, il apparait des mots 

comme sensibiliser, important, dégradation etc. Ceci prouve la prise de conscience d’une partie de la 

population sur l’état actuel de leur environnement. Outre, certains enquêtés expriment un sentiment de 

remord ou de regret comme être touché. 

).  
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des besoins, il observable les mots suivants : espace, culture, champs, agricole, forestier, milieu, et des 

verbes comme exploiter et permettre. La branche des besoins met aussi en évidence des mots comme 

famille, prélèvement, nature, moyen, traditionnel, bois d’œuvre et des verbes comme lier, reposer, etc. 

En comparant ce résultat avec les causes désignées par la population locale, la branche des facteurs 

témoigne la pression anthropique et celle exercée par des animaux. Car elle met en évidence des mots 

comme anthropique et animaux. Aussi, la branche des besoins en traversant le noyau central, relie la 

branche des facteurs et celle de l’environnement. Le résultat de la méthode statique montre une volonté 

de la population locale pour mieux gérer les écosystèmes. Ainsi, la dernière branche sur l’environnement 

en traversant le noyau central (la population) avant de se relier à la branche des besoins, il apparait des 

mots comme sensibiliser, important, dégradation etc. Ceci prouve la prise de conscience d’une partie de 

la population sur l’état actuel de leur environnement. Outre, certains enquêtés expriment un sentiment de 

remord ou de regret comme être touché. 

 
Figure 5: Analyse par similitude statique appliquée au corpus perception des individus 

À la différence de ce résultat statique, celui de la méthode dynamique met dans le noyau les nœuds sur 

l’environnement, les ressources, la nécessité et les pratiques (Error! Reference source not found.). Ces 

nœuds rétablissent des relations avec les autres nœuds. Malgré les similitudes, quelques dynamiques 

apparaissent. La première dynamique repose sur le nœud des besoins. Il établit des liaisons avec le nœud 

sur le bois et avec le nœud sur l’année.  En analysant ces deux liaisons, une dynamique de prélèvement 

de bois sur toutes ses formes a été. Cette dynamique est caractérisée sur la branche du bois par des mots 

comme prélèvement, œuvre, service, et arbre. Elle confirme, la forte pression anthropique exercée sur 

l’écosystème forestier liée surtout à la croissance des besoins de la population locale.  
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Figure 6: Analyse de similitude dynamique appliquée au corpus perception des individus 

Ces deux analyses par la méthode de similitude (statique et dynamique) appliquée aux corpus, se sont 

montrées efficaces. Les nuances et les dynamiques des variables ont pu etre quantifiées. Dans l’analyse 

de la perception des enquêtés, il a été remarqué dans les discours des enquêtés des expressions qui 

caractérisent le ressenti par rapport à la dégradation des ressources naturelles, notamment la couverture 

végétale. Par la suite, il fallait chercher à découvrir  ce ressenti des individus dans les corpus.   

Que pouvons-nous déduire de ces verbes et de ces mots dans ce résultat dynamique ?   

Certes, à partir des fonctionnalités d’IramuteQ, il est possible d’analyser l’occurrence des mots. Mais ce 

logiciel a ses limites et il ne donne pas ici une explication détaillée sur les termes et les mots évoqués 

plus hauts dans les résultats obtenus par l’analyse de similitude. Pour cela afin de bien les analyser, les 

fonctionnalités du logiciel Tropes ont permis de détecter les mots émotionnels et sensationnels dans le 

corpus textuel. Ces fonctionnalités expliquent la sémantique de chaque mot et de chaque expression 

utilisée dans le corpus. Aussi, elles permettent de lire directement les lignes dans lesquelles, sont citées 

chaque expression et chaque mot reposant sur le ressenti des individus dans le corpus.   

3.2 Analyse du contenu des discours sur Tropes  

Dans ce cas précis, le résultat fourni par le logiciel tropes, montre par facteur de pertinence le style global 

utilisé dans le corpus (Error! Reference source not found.). Dans la répartition des mots et des 
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expressions détectés dans le corpus (Error! Reference source not found.), 43% des enquêtés expriment 

un sentiment plutôt négatif dans un style de discours énonciatif et argumentatif par rapport à la situation 

des espaces agricoles et la perte du couvert végétal. Exemple : « c’est une fin qui s’annonce, nous n’avons 

plus de solution, c’est fini, nous devons partir, etc. ». Les 42% des enquêtés expriment, un sentiment de 

désespoir par rapport aux rendements agricoles comme par exemple « je n’ai plus d’espoir, notre survie 

est menacée, les rendements sont médiocres, etc. ». Le reste, 15% des enquêtés expriment un sentiment 

émotionnel et un sentiment du désespoir. Comme par exemple : « je suis profondément très touché, je ne 

sais pas quoi faire etc. » Ces expressions peuvent s’expliquer et se comprendre largement par les effets 

néfastes de la dégradation des ressources naturelles qui agissent sur le quotidien de la population de 

Ségou et de Mopti. 

  
Figure 7 : Répartition des mots affectifs détectés dans le corpus 

Conclusion 

Le cadre conceptuel de cette étude visait à comprendre et à déterminer le rôle des dynamiques 

climatiques, des pressions anthropiques dans la dégradation des ressources naturelles par la perception 

de la population locale. Il faut reconnaitre que le concept des changements climatiques et les services 

écosystémiques sont presque inexistants dans le discours des enquêtés. Il est évident que la dynamique 

climatique soit interprétée difficilement par la population locale. Le résultat montre que 47% des 

enquêtés, particulièrement les agriculteurs font le constat des changements enregistrés dans le début des 

saisons des pluies et les rendements agricoles de plus en plus faibles.  D’après eux, la rareté des pluies a 

beaucoup influencé les rendements agricoles et l’évolution des formations végétales sur ces dernières 

années. Pour les éleveurs, les effets de la rareté des pluies ont rendu l’accès aux pâturages très difficiles. 
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Ils sont de plus en plus obligés à se déplacer pour la recherche des pâtures pour les animaux. Parmi les 

enquêtés, 35% placent la volonté de Dieu au centre des faits réels. Comme évoqué dans le raisonnement, 

ils pensent que de toutes les créatures divines, l’homme est la seule créature la plus privilégiée. Par 

conséquent, les autres créatures végétales ou animales sont faites uniquement pour satisfaire les besoins 

des hommes. Ainsi, ils tirent la conclusion que l’abondance ou l’insuffisance des pluies, des ressources 

naturelles reste une volonté divine. Dans le discours de 15% des enquêtés, la dégradation de 

l’environnement réside à d’autres facteurs. Il faut reconnaitre que même s’ils n’ont pas de connaissances 

approfondies sur la notion des changements climatiques, ils font le constat d’une baisse remarquable des 

précipitations, de l’augmentation des températures, et de l’érosion du couvert végétal. Le 3% des 

enquêtés sont confus dans leurs réponses pour expliquer véritablement les causes de la dégradation de 

leur environnement. À la lumière de tous des resultats de ce travail, quelques champs de réflexions 

émergent pour nourrir le débat dans le futur. Ils ont mis en évidence que chaque groupement a une 

perception différente sur les ressources naturelles. Aussi, chaque groupement a un mode opératoire 

différent sur l’espace. Ces éléments constituent de réels freins à la cohésion sociale de la population 

concernant la gestion des ressources naturelles. Pour atteindre ce but, d’une part, il est important 

d’explorer davantage le manque de cohésion sociale des différentes populations rurales (dû à leur 

isolement et à la pauvreté). D’autre part, on suggère d’examiner l’intégration de la population locale dans 

la valorisation-vulgarisation des expériences et des connaissances. Pour une gestion efficace des 

écosystèmes ou leurs services en milieu soudano-sahélien, la population locale doit être considérée 

comme le socle de toutes actions de restaurations et de protections. 
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